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SYNTHESE DES RECOMMANDATIONS
DE LA CVJR (Suite)

 La suite, prochainement

Quand je mourrai un jour, que laisserai-je derrière moi? L’immense et
l’indescriptible mobilisation des plus puissants de la planète terre pour
assister pour l’histoire aux funérailles de ‘’Saint’’ Mandela m’a suscité
cette question. Mandela nous a laissé un  héritage qui ne s’inscrit pas
seulement dans les livres d’histoire, mais aussi dans nos vies. «Cet
homme me donne envie d’être meilleur», clamait Barack Obama. Tout
comme lui, tout être humain sur terre devrait s’imposer la même aspiration,
pour un tant soit peu illuminer son environnement et le répercuter sur le
reste du monde. Mandela doit sourire là-haut! Pour marquer sa satisfaction
de l’héritage laissé au monde. Pour Obama, la disparition de Mandela est
un temps d’introspection: « il faut que nous nous posions ces questions !
Comment vais-je appliquer ces préceptes dans ma vie ? C'est une question
que je me pose moi aussi, en tant qu'homme et en tant que président». Et
le président américain a déjà commencé par appliquer les préceptes de
Madiba. A la tribune d’honneur lors des funérailles de l’illustre disparu,
l’homme s’avance et serre chaleureusement la main à Raul Castro,
président Cubain. Le geste n’a rien pour passer inaperçu si on connaît
bien l’historique hostilité qui oppose les deux Etats depuis des décennies.
Hollande et Sarkozy auraient également choisi la voie de la grandeur
d’esprit, ils étaient  assis côte-à-côte à la même tribune le même jour et
ont longuement échangé. Des faits qui font rêver plus d’un toglais désireux
de voir un jour Faure Gnassingbé et Jean-Pierre Fabre en tête-à-tête
discutant des questions d’intérêt national, ou alors sur un autre tableau,
le même Fabre rendre visite à Gilchrist Olympio. Nos vices et nos désirs
partisans ne nous feront pas rentrer dans l’histoire, comme Mandela,
faisons de nous un monument et une icône par notre humilité, notre sens
élevé d’amour pour l’autre, notre sens du pardon, et le désir violent de voir
tous les êtres autour de nous unis même dans la divergence. Pour illuminer
davantage le monde!

Comme Mandela,
pour illuminer le

monde
La CVJR recommande que les auteurs présumés qui reconnaitront publiquement les faits et demanderont
pardon puissent faire l’objet de mesures particulières allant dans le sens d’une amnistie conditionnelle ou d’une
réduction de peine en cas de poursuites ultérieures.
    4.3. Excuses publiques
Recommandation 40
La CVJR recommande que le Président de la République, en sa double qualité de Chef de l’Etat et de Chef
suprême des armées, présente des excuses officielles et solennelles, au nom du peuple togolais tout entier et
des Forces Armées Togolaises (FAT), à toutes les victimes des violences à caractère politique, des violations
graves des droits de l’homme et autres violations. Ces excuses seront à la fois publiques, par le biais d’un
message à la nation au cours duquel les noms de certaines victimes pourront être cités, et individuelles, par des
lettres
adressées à chaque victime prise en compte dans la base de données de la CVJR. Ces excuses publiques
auront le double sens de la reconnaissance par l’Etat de ses erreurs et de l’engagement solennel à la non
répétition de tels actes.
Recommandation 41
La CVJR recommande que des excuses publiques soient également présentées par les responsables de partis
politiques. Au-delà d'une déclaration publique,  il s'agira d'un engagement solennel des partis politiques existants,
au nom de tous les partis ayant animé la vie politique du pays depuis 1958, à ce que la politique ne se fasse plus
jamais sur le territoire togolais,  quelles  que  soient  les  circonstances,  au  détriment  de  l'intégrité  physique,
psychologique et matériel des citoyens, mais plutôt dans et pour le respect de leurs droits fondamentaux.
       4.4. Répression du négationnisme
Recommandation 42
La négation de faits historiques objectivement établis et taisant désormais partie du patrimoine commun partagé
pourra, dans certaines conditions qui seront définies par la loi, faire éventuellement l'objet de poursuites judiciaires.
Par ailleurs, il serait important dans les années à venir, d'étudier les modalités d'insertion dans les programmes
scolaires, de l'enseignement des droits de l'homme et de l'histoire du Togo impliquant des éléments pertinents
issus des travaux de la CVJR.
4.5.  Erection  de  monuments  et  autres  actions  commémoratives  de  la réconciliation
Recommandation 43
En mémoire des personnes tuées, des personnes disparues et des victimes inconnues de violences à caractère
politique, de violations graves des droits de l'homme et d'autres violations,  la CVJR propose l'érection d'un
monument à Lomé. D'autres monuments pourront être érigés à divers autres endroits à l'intérieur du pays et plus
particulièrement sur les lieux où des faits de violences graves se sont déroulés.
Bien qu'étant érigés pour rappeler au souvenir de tous, les victimes ci-dessus énumérées, ces monuments
doivent être tournés vers l'avenir pour célébrer le retour à la cohésion nationale et le vouloir vivre ensemble. Pour
cela, ces monuments ne seront pas baptisés « Place des martyrs », mais plutôt « Place de la Réconciliation ».
Par ailleurs, des rues et places publiques, dans toutes les villes du pays, pourront être rebaptisées des noms de
victimes, pour leur rendre hommage et rappeler à la mémoire collective que plus jamais, les actes douloureux
dont elles ont été l'objet, ne se reproduiront plus au Togo. Rappelons qu'au cours des Consultations nationales
de 2008, l'attribution des noms de victimes aux lieux publics, avait déjà été retenue par nombre d'enquêtes.
Cependant, cette opération en hommage aux victimes, devra se départir de considérations ethniques ou tribales
se déclinant par exemple dans le fait de ne donner aux rues d'une ville que des noms de ses natifs, pour se situer
dans une perspective globale de renforcement de l'unité nationale.
       4.6. Instauration d'une journée commémorative
Recommandation 44
La CVJR propose l'instauration d'une journée nationale de la réconciliation dont la célébration chaque année,
permettra aux Togolais de renouveler leur engagement à vivre ensemble dans la paix. A cette occasion, les
honneurs devront être rendus à toutes les personnes qui par leurs engagements, leurs actions, leurs œuvres,
auront positivement marqué, la vie politique, économique et socioculturelle du Togo. Le choix de la date
commémorative doit rassembler tous les Togolais autour de la réconciliation. A cet effet, la Commission suggère
le 20 août, date de la signature de l'Accord Politique Global. Par ailleurs, l'instauration de la journée nationale de
la réconciliation doit être accompagnée de la suppression de la commémoration des événements qui divisent
l'opinion publique nationale.
       4.7. Organisation des funérailles nationales de Sylvanus Epiphanie Olympio
Recommandation 45
Le Président Sylvanus Olympio qui a perdu la vie dans le coup d'Etat du 13 janvier 1963, repose jusqu'à ce jour,
en terre béninoise. La CVJR recommande le rapatriement de ses restes, l'organisation de funérailles nationales
afin de lui octroyer une sépulture digne de son rang et des hautes fonctions qu'il a occupées
au Togo.
       4.8. Hommage et Réhabilitation
Recommandation 46.
La CVJR recommande qu'un hommage soit rendu à certaines personnalités disparues qui ont occupé des
postes de responsabilité importants et rendu service à la nation togolaise, notamment : A. Idrissou Méatchi, Anani
Santos, Emmanuel Bodjollé et d'autres encore ...
       4.9.  Organisation de cérémonies solennelles de purification pour toutes les victimes.
Recommandation 47
La CVJR recommande que toutes les confessions religieuses (églises chrétiennes, union musulmane, chefs
traditionnels, prêtres traditionnels et toutes autres obédiences officiellement reconnues) soient invitées à mettre
en commun leurs énergies pour « purifier le Togo », faciliter le repos des âmes des victimes décédées ou
disparues, apaiser les cœurs meurtris et accompagner spirituellement la réconciliation. Le gouvernement assurera
la responsabilité et la coordination de ces cérémonies.
 4.10. Prise en charge psycho-médicale des victimes directes
Recommandation 48
La CVJR propose :
    -   la prise en charge par l'Etat de l'assurance maladie ou des frais médicaux concernant   les  victimes  directes
pendant  une  période  de  dix  ans.  Cependant,  lorsque  les dommages subis ont entrainé, pour la victime directe,
une incapacité permanente personnelle de plus de 60% et la rendent grabataire à vie, une prise en charge
viagère pourra être envisagée ;  -   la création au sein des centres hospitaliers régionaux, d'unités de prise en
charge  psychologique ouvertes à toute la population, mais dont l'accès sera gratuit pour les  victimes directes
visées par le programme de réparation ;  -   la prise en charge psycho-médicale spéciale des femmes victimes
de viols et autres traitements inhumains et dégradants liés au genre pendant une période de quinze ans ;
   -   la prise en charge psychologique pendant au moins cinq ans renouvelable une fois, des   enfants  et  conjoints
de  victimes  directes  ayant  subi  des  effets  collatéraux  médicalement constatés, des violences exercées sur
leurs géniteurs ou partenaires. Un  acte de naissance ou de mariage sera requis à cet effet pour établir la parenté,
l'alliance et l'âge des bénéficiaires.
            4.11. Prise en charge de la scolarité d'enfants victimes et des enfants de victimes directes
    Recommandation 49
    La Commission propose :    -  L'octroi d'une bourse d'études aux enfants directement victimes de ces violences
; -  L'octroi d'une aide annuelle à la scolarisation payable pendant cinq ans aux enfants de victimes directes. La
jouissance de ces bourses et aides à la scolarisation devra intervenir exclusivement dans le  cadre de structures
publiques d'éducation.     4.12. Restitution de la liberté
    Recommandation 50
Même si les investigations de la Commission ne permettent pas, pour le moment, d'affirmer l'existence de
détenus politiques dans les prisons togolaises, il n'en demeure pas moins que  plusieurs dépositions font état
de ces pratiques illégales sur la période couverte par le mandat  de la Commission. Dans ce sens la CVJR
recommande qu'aucune personne ne soit détenue  pour des raisons politiques.Par ailleurs, la Commission
rappelle l'obligation générale qui pèse sur l'Etat, d'améliorer les conditions de détention au Togo, de respecter les
délais de détention préventive et de garantir  les droits fondamentaux de toute personne détenue.
            4.13. Retour au lieu de résidence initial     Recommandation 51
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La Symphonie : Bonjour,  vous
animez si bien l’actualité depuis
quelques semaines avec votre
nouveau concept ‘’l’Appel des
patriotes’’. Dites nous en quoi se
résume cet appel ?
Fulbert ATTISSO : L’Appel des
patriotes est un concept que mes
camarades et moi avons lancé le 19
septembre 2013.  Il porte un
message de prise de conscience en
direction de ceux qui portent le Togo
dans leur cœur. C’est un projet
d’alternance que nous avons
élaboré pour permettre à l’opposition
de barrer la route au partir UNIR en
2015. L’Appel des patriotes propose
une meilleure organisation de
l’opposition et lui suggère des voies
pour gagner le scrutin présidentiel
de 2015. Il véhicule trois idées-
forces : la Coalition des forces de
l’Alternance, le Programme
commun de gouvernement, et le
candidat unique.
La Coalition des forces de
l’alternance, c’est le
rassemblement de toutes les forces
qui revendiquent l’alternance, à
l’intérieur du Togo et en Diaspora.
Elle ratisse plus large que l’union de
l’opposition qui doit en être le
préalable. Elle fédère toutes les
aspirations à l’alternance, du nord au
sud, et entrelace tous les bords
politiques. Il s’agit de prendre en
compte tous ceux qui veulent
l’alternance et en faire une synergie
pour 2015.
 Le Programme commun de
gouvernement  est le document de
travail  de la coalition. Il est important
que cette synergie hétéroclite
travaille sur la base d’un programme
commun, lequel définira une
discipline, élaborera un projet de
société et répartira les rôles après la
conquête du pouvoir. La Coalition
des forces de l’alternance ira à la
conquête des électeurs avec des
promesses concrètes et non leur
dire qu’elle est porteuse de
l’alternance, du changement et de la
démocratie. Devant le parti au pouvoir
qui conquiert les électeurs par divers
cadeaux, il faut que la Coalition des
forces de l’alternance dise aux
populations quelle est sa différence
en termes de gestion du pouvoir.
Le Candidat unique est la troisième
idée-force de l’Appel des patriotes. Il
est important que la coalition des
forces de l’alternance présente un
seul candidat face à celui du parti
UNIR en 2015. On a toujours parlé
du candidat unique de l’opposition,
mais l’Appel des patriotes préconise
un candidat porté par une grande
alliance électorale (la coalition). Le
choix du candidat devra être fait par
l’ensemble des acteurs sur la base
de critères qui doivent prendre en
compte les réalités politiques

« Il ne sert à rien que le leader de l’ANC se
choisisse comme candidat unique de l’opposition

et que ses pairs ne l’acceptent pas »

INVITE SPECIAL

Fulbert Sassou Attisso  est l’homme des convictions difficiles. 3 mois
après le lancement du concept ‘’l’Appel des patriotes’’, l’homme monte de
nouveau au créneau pour rendre public un document qui porte sur les
états généraux de l’opposition. Les projets de Fulbert sont fortement
nourris d’un idéal promoteur de la dynamique unitaire de l’opposition avec
un candidat unique en 2015 pour affronter la machine UNIR. Dans une
interview exclusive accordée à la Symphonie, ‘’l’inconditionnel défenseur’’
de l’unité de l’opposition et de l’alternance politique en 2015 dévoile tout
sur les contours de ses projets, passe au peigne fin l’actualité
sociopolitique nationale avant de porter son regard sur les dossiers à
l’international. Journaliste et écrivain prolifique, la densité, la profondeur
des idées de Fulbert Attisso et leur expression, frisant parfois le sophisme,
font de cette interview une des plus fascinantes à déguster en intégralité…

togolaises.
Quel est le bien fondé de cette

initiative ?
Le bien fondé de cette initiative est
que l’Appel des patriotes a fait du
rassemblement et de l’union de
l’opposition un combat. C’est depuis
1993 qu’on parle au Togo de l’union
de l’opposition et d’un candidat
unique. La réalisation a été difficile
pendant 20 ans. Or tout le monde
soutient que l’alternance par les
urnes passe indubitablement par là.
Dans ce cas, il y a une lutte à mener
pour réaliser l’union de l’opposition
et la faire présenter un candidat
unique face à Faure Gnassingbé en
2015.  L’Appel des patriotes convie
tous ceux qui souhaitent l’alternance
et le changement à s’engager dans
ce combat. Voilà pourquoi il
préconise une méthode différente de
celle de ceux qui avaient travaillé
dans le passé pour amener
l’opposition à une meilleure
organisation. L’Appel des patriotes
propose l’approche par le bas. Au lieu
de chercher à convaincre les partis
de s’unir et les candidats potentiels
de l’opposition de se désister en
faveur d’un seul, il faut amener les
populations qui sont électrices de
l’opposition à prendre conscience de
leur force et à constituer un
instrument de pression. Les militants
sont la force des partis ; sans eux,
les partis et leurs chefs ne sont rien.
Il faut amener les militants à
comprendre que les partis doivent se
mettre ensemble et envoyer un seul
candidat pour le scrutin présidentiel
de 2015. Toutes les personnalités
qui avaient tenté de convaincre les
chefs de partis à choisir un seul
candidat ont échoué. Voilà pourquoi
notre méthode consiste à aller vers
les populations pour délivrer le
message de l’Appel des patriotes et
les amener à s’approprier ses
concepts. Nous avons déjà organisé
plusieurs meetings et notre ambition
est de couvrir tout le territoire afin que
le message soit véhiculé partout au
Togo.
Avec une opposition abonnée aux
péchés mignons que sont orgueil
et individualisme, d’aucuns cernent
et percent mal votre débauche
d’énergie pour amener les acteurs
à une candidature unique
Vous avez raison de poser cette
question, et c’est d’ailleurs pourquoi
certains disent que nous perdons le
temps ou que notre travail est vain.
Nous sommes d’avis contraires et
notre foi quant à l’aboutissement de
cet engagement est grande.
Aujourd’hui, le débat sur l’union et la
candidature unique de l’opposition
est ouvert partout, aussi bien dans
le pays qu’en diaspora. Dans les
regroupements, les partis, les
associations, et chez les militants,

tout le monde en parle comme la
solution au problème de l’alternance.
L’Appel des patriotes a
modestement contribué à vulgariser
et populariser ce débat qui, autrefois
était réservé à une certaine élite.
L’orgueil, l’individualisme et ces
péchés mignons qui empêchent
l’alternance de se réaliser doivent
être vaincus, aussi bien par le travail
que leurs auteurs devront faire sur
eux-mêmes et par les populations
et les militants des partis qui doivent
sans cesse appeler les
responsables politiques à l’esprit de
sacrifice et au patriotisme. La
candidature unique n’est pas un rêve,
elle est possible si nous y travaillons.
Vous n’avez pas encore réussi
l’exploit de convaincre les acteurs
premiers concernés que sont les
grosses pointures de l’opposition,
mais vous avez commencé par
sillonner les quartiers de Lomé
pour partager votre concept avec
les populations
Une chose est claire pour les
initiateurs de l’Appel des patriotes :
il ne sert à rien de chercher à
convaincre les responsables
politiques. Cette approche n’entame
en rien le respect que nous avons
pour eux. En 2010, les anciens
ministres Kpétigo, Alipui et Boko
avaient essayé de les amener à
choisir un candidat sans y être
parvenus. Nous sommes moins
importants que ces personnalités et
nous n’allons pas essayer ce
qu’elles n’ont pas réussi. En
revanche, nous croyons en la force
et la capacité des militants et des
populations, sans lesquels les plus
grands partis et leaders ne sont rien,
à amener à un grand rassemblement
autour d’un seul candidat. Vous
savez, le peuple est tout et peut tout.
Nous avons compris cette leçon et
notre méthode qui consiste à
rencontrer les populations pour leur
apporter le message de l’Appel des
patriotes. Après avoir apporté le
message aux populations nous
irons rencontrer les responsables
politiques. C’est avec eux que nous
mettrons en application nos idées.
Quelles sont vos relations avec les

figures de proue  de l’opposition que
vous voulez unir?
Nous avons de bonnes relations avec
les responsables politiques ; ce sont
des grands frères, nous nous
connaissons et nous parlons depuis
1990, il n’y a pas de vague. Mais pour
ce qui concerne le Togo et ses
intérêts, chacun a sa vision. C’est
pour jouir de l’indépendance que
nous avons voulu rester à l’écart des
chapelles politiques. Cependant,
nous sommes obligés de parler avec
les responsables politiques et
même dans les prochaines périodes
nous allons les rencontrer pour
échanger sur le document que nous
avons élaboré sur les états généraux
de l’opposition.
Ce document, nous en parlions
depuis longtemps et avons fini par le
produire. Il n’a pas la prétention
d’avoir épuisé le sujet sur les états
généraux et d’être parfait. Nous lui
voulons le mérite de combler un vide
et de proposer un débat. Ce
document commence par la
question : pourquoi des états
généraux de l’opposition ? Ensuite
nous avons ébauché les sujets sur
lesquels ces assisses peuvent
réfléchir, le profil des organisations
et personnalités qui peuvent y
prendre part, comment les travaux
peuvent-ils se dérouler, où trouver les
fonds pour les financer, et ce que doit
devenir l’opposition après ces états
généraux. Nous vous donnerons
l’occasion de consulter le document
et après nous pourrions en parler
plus amplement.
On vous connaît journaliste, brillant
écrivain, du coup, avec votre nouvel
engagement, vous êtes devenu
politicien ?
Rires ! Nous sommes en
journalisme depuis 1991, et écrivain
aussi comme vous le dites. Nous
sommes engagés pour que le Togo
change. Nous ne pouvons pas être
six millions dans un pays qui n’est
pas pauvre, mais où les gens sont
très pauvres, au point de  trouver
difficilement à manger. Regardez les
injustices dans le pays, les brimades,
le refus de l’alternance, etc., tout cela
est inacceptable. Nous sommes

engagés pour que le pays change
et non pour être un politicien. De tout
temps et sous tous les cieux, les
gens s’engagent lorsque leur
communauté rencontre des
difficultés. Nous sommes admiratifs
de tous les hommes et les femmes
qui s’engagent, de toute leur vie,
pour faire évoluer les choses et
changer le monde. Tout le sens de
notre engagement est de changer
le Togo.
Jean-Pierre Fabre et Yamgnane se
disputent le statut de candidat idéal
pouvant l’emporter devant Faure
Gnassingbé en 2015, cette guerre
qui rame à contre courant  de votre
appel à l’unité  a-t-elle un sens ?
Nous pensons que cela a un sens
si chaque responsable politique
veut être candidat au scrutin
présidentiel. On crée un parti
politique pour participer aux
élections et cette ambition est
légitime. Cependant, la vie politique
togolaise a ses réalités propres et
la multiplication des candidatures
peut desservir l’opposition en 2015
comme par le passé. Nous n’avons
pas entendu Jean-Pierre Fabre
annoncer sa candidature, même si
nous pouvons le subodorer. En
revanche, Kofi Yamgnane a annoncé
sa candidature au prochain scrutin.
Mais, il a ajouté qu’il est prêt, même
s’il croit être le meilleur candidat de
l’opposition, à se désister en faveur
du candidat qui sera choisi par
l’opposition. On ne peut pas dire que
ces ambitions qui s’expriment
soient un frein à la réalisation de
notre engagement. Nous
insisterons, ensemble avec les
militants et les partis de l’opposition,
pour que tout le monde se
rassemble et que nous n’ayons
qu’un seul candidat en 2015.
Mais Jean-Pierre Fabre avec son
statut de leader de l’opposition
n’est-il pas l’homme qu’il faut pour
la bataille de 2015 ?
Pour nous, les statuts de leader de
l’opposition et de candidat unique  de
l’opposition doivent être dissociés ;
les deux ne se valent pas. Imaginez
que ce statut de leader de
l’opposition n’ait pas été voté par le
pouvoir RPT/UNIR comme c’est le
cas dans certains pays, comment
fait-on pour choisir le candidat
unique de l’opposition ?  A supposer
que nous étions dans un pays où la
démocratie fonctionnait, même s’il y
avait un leader de l’opposition, cela
n’empêche aucun citoyen qui le
désire de se présenter à une élection
présidentielle. Ceci dit, on ne peut
pas établir un automatisme entre les
deux statuts. En revanche, il est
indéniable que Jean-Pierre Fabre
est le leader de l’opposition et un
candidat de taille face à l’élection
présidentielle de 2015. Beaucoup
nous ont fait le reproche de travailler
pour l’émergence d’un candidat
unique alors qu’il existe un leader
de l’opposition qui doit être le
candidat unique de l’opposition.
Nous avons répondu que nous
sommes au Togo et que
l’appréciation qu’on doit faire de la
vie politique, surtout lorsqu’on veut
faire l’alternance, doit être très
pointue. Si le statut de leader de

Fulbert Sassou Attisso

Suite à la Page 6
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Slim

La cérémonie de présentation
des vœux de Nouvel An au chef de
l’Etat se déroule depuis le mercredi
dernier au Nouveau Palais de la
Présidence. L’honneur était réservé
au corps d’ouvrir le bal, et c’est
l’Ambassadeur de l’Allemagne au
Togo, Doyen du Corps diplomatique,
qui a pris la parole au nom de ses
collègues. Ladite cérémonie est une
occasion idéale pour les uns et les
autres d’exprimer leur point de vue
sur l ’actualité nationale et
internationale et de formuler des
voeux pour un meilleur devenir du
Togo. Dans cette logique, M. Joseph
Weiss a tenu à saluer le rôle joué
par le Togo en tant que membre du
Conseil de Sécurité, surtout sa prise
de responsabilités pour l’intérêt de
la paix en Afrique et dans le monde.
Touchant les questions politiques,
l’ambassadeur s’est félicité de la
bonne tenue des législatives
pacifiques de 2013 et a souhaité que
les projets de réformes présentées
par le Premier ministre lors de son
discours de polit ique générale
avancent rapidement, avant de
formuler une série de
recommandations, entre autres, la
mise en œuvre des
recommandations de la CVJR, la
mise en place de l’Office togolais

PRESENTATION DES VŒUX /  LA DECENTRALISATION S’INVITE DANS LE DISCOURS PRESIDENTIEL

Faure tient aux élections locales, avec une
approche  inclusive et par ticipative

des recettes, les élections locales
et la décentralisation. Répondant,
comme il est de coutume, à
l’intervention de M. Joseph Weiss,
le chef de l’Etat est revenu sur les
événements qui ont jalonné la vie
politique au Togo en 2013 et sur les
grands dossiers africains et
internationaux. Mais l ’actualité
politique de ces derniers jours étant
dominée par la polémique oiseuse
relative à la concertation
gouvernement-opposition sur les
élections locales, la position du chef
de l’Etat sur lesdites élections a
retenu toutes les attentions. Sur le
sujet, le président Faure a confirmé
qu’après les législatives, le
prochain cap serait l’organisation
d’élections locales avec une
approche inclusive et participative.
« Elles consacreront une véritable
réorganisation de l’Etat et une
nouvelle forme de gestion du
pouvoir, permettant aux citoyens de
participer concrètement et
réellement à l’identification et à la
prise en charge de leurs besoins
spécifiques », a-t-il soutenu. Faut-il
encore le rappeler, au sortir des
échanges avec le gouvernement,
certains acteurs de l’opposition
ayant une peur bleue des locales,
mène une propagande autour d’une

allégation selon laquelle le ministre
Gilbert Bawara proposerait un
partage des délégations spéciales
de nos villes en lieu et place des
élections. Sur le sujet, M. Bawara
s’est montré on ne peut plus clair :
« nous ne pouvons pas être en train
de rechercher les voies et moyens
de relancer la perspective

d’organisation d’élections locales,
de donner une impulsion nouvelle
au processus de décentralisation,
de faire en sorte que les organes
des collectivités locales soient
crédibles et démocratiques » et «
en même temps envisager des
moyens non démocratiques de
gestion des vil les. C’est tout

simplement absurde ». La
cérémonie de présentation des
vœux se poursuit ce vendredi avec
les confessions religieuses, la
confédération des centrales
syndicales, les ordres
professionnels, les organisations
de la société civile et la chefferie
traditionnelle.

Faure Gnassingbé, répondant aux voeux du corps
diplomatique présentés par...

Joseph Weiss, Ambassadeur d’Allemagne
au Togo, doyen du corps diplomatique

 La 11ème Foire internationale de
Lomé ouverte  le 29 Novembre a
fermé ses portes le  16 Décembre
dernier sur un satisfecit partagé de
tous les participants, mais la
délégation suédoise, invitée
d’honneur de cette édition, est sortie
plus comblée.  Quelques jours après
la fin de cet événement international
qui gagne la cote d’année en année,
M. Laurent LAWSON, Chef de la
délégation suédoise, dresse à
travers la présente interview le bilan
de leur participation, exprime les
motifs de sa satisfaction et croit en
l’émergence économique de son
pays d’origine qu’est le Togo.  Il  parle
également des opportunités qu’offre
la suède aux hommes d’affaires
togolais et en appelle au patriotisme
de tous pour faire du  Togo un centre
magnétique des investisseurs.

 Monsieur le Chef de la Délégation
Suédoise, dites-nous pourquoi avoir
choisi de participer à la 11ème foire
Internationale de Lomé qui s’est
achevé il y a quelques jours?

Merci de m'avoir accordé cette
occasion.  Dans le cadre du projet du
gouvernement suédois de développer
son commerce extérieur, nous avons
eu à organiser un forum des hommes
d'affaires de la Scanie, une région du
sud de la Suède, à Lomé en
novembre 2012 et participé à la foire
de novembre 2012.  Suite aux contacts
établis, nous étions donc sollicités
pour être pays d'honneur de la foire
2013.  Ce fut vraiment un honneur.

Quelles appréciations faites-vous
déjà de tout ce que vous avez vécu et
vu tout au long de cette foire ?

Toute la délégation suédoise et
moi sommes très ravis de
l’organisation de cette grande fête
commerciale.  L'accueil qui nous a été

PARTICIPATION SUEDOISE A LA 11EME FOIRE INTERNATIONALE DE LOME
Très satisfait, Laurent Lawson, lance un appel au patriotisme : « c'est

à nous Togolais de faire du Togo, un pays attractif »

réservé, les contacts établis, les
discussions au Forum et à la Foire
sont très promettants.  Nous avons
été très satisfaits des efforts du team
de M. JOHNSON-KUEKU Banka,
directeur général du Centre togolais
des expositions et foires(CETEF)
pour faciliter les choses.  Une chose
qui bloque les investisseurs à venir
dans la plupart des pays africains,
c'est les difficultés administratives
mais je peux vous dire que le CETEF
fait le maximum pour être à la
disposition des exposants et
promouvoir le Togo à l'international.

en Suède dont les hommes d’affaires
togolais pourraient se saisir.

 La Suède est un pays avec des
opportunités d'affaires dans tous les
domaines, notamment les domaines
de technologie, d'assainissement,
d'agriculture... et surtout, de
formations professionnelles.  Le Togo
a besoin de toutes ces possibilités
pour se développer.  Que ce soit dans
le secteur primaire, secondaire ou
tertiaire, la Suède dispose des atouts.
Il ne faudrait pas non plus oublier tout
ce dont le Togo dispose pour le
marché international et surtout la
Suède, mais il faudrait les mettre en
valeur pour pouvoir en profiter. Et les
mettre en valeur pour moi signifie
investir dans ces domaines. Un
exemple banal serait la formation
professionnelle et technique. Nous
pouvons acheter pas mal de ces
formations auprès des entreprises
suédoises.  En créant des grandes
écoles de formation technique, le
Togo deviendrait un pays attractif sur
plusieurs points et donc les sociétés
internationales n'hésiteraient pas à
venir s'y installer.

Comment entrevoyez-vous l’axe
Stockholm-Lomé sur le plan
économique ?

Nous sommes en discussion
avec le Ministère du Commerce du
Togo pour une visite officielle en
Suède pour rencontrer des hommes
d'affaires et son homologue.  Comme
je l'ai dit à plusieurs occasions, nous
sommes ici dans le cadre d'un projet
du gouvernement suédois qui vise à
développer ses relations
commerciales avec l'Afrique.  Nous
pouvons donc saisir cette occasion
pour attirer les investisseurs suédois
dans notre pays le Togo et faire de ce
pont d'affaires un pont solide dans le
temps.

Quel appel avez-vous à lancer
aux Opérateurs Economiques
togolais les plus sceptiques ?

Il n'est plus un secret que l'Afrique
est le continent de la croissance
actuellement. Plusieurs sociétés
internationales voudraient bien
s'établir en Afrique et le Togo avec sa
situation géographique pourrait attirer
pas mal de ces sociétés.  C'est tout
d'abord le rôle des opérateurs
économiques togolais d'identifier les
secteurs où les besoins de
développement sont criants  au pays
et dans la région, et de faire appel à
ces sociétés.  Il faudrait arrêter de
penser à être aidés.  Il faudrait penser
à faire du business, gagnant-
gagnant. Ces sociétés
commerciales internationales
cherchent donc à faire du profit et c'est
le cas des togolais aussi.  Il faudrait
alors s'entendre.  Et comme nous
sommes plus dans le besoin et
disposons de plusieurs facilités, c'est
à nous Togolais de faire du Togo un
pays attractif avec des garanties,  la
concurrence étant rude. Un opérateur
économique togolais qui veut rentrer
en partenariat avec une société
internationale doit d'abord se faire
attractif, offrir des facilités ou un
marché que l'autre société ne
possède pas.

Votre situation géographique au
Togo et contacts.

Notre représentation au Togo, la
« Commerciale d’Afrique » est située
sur la rue de France, derrière
l’ancienne direction générale de Moov
au niveau de la pharmacie du
Boulevard en allant au grand marché
de Lomé dans l’immeuble abritant la
« Phone house ». Contacts : +228 22
44 65 94 / 90 26 96 73 / 90 89 89 85.
Je vous remercie.

Quels contacts sérieux et
importants avez-vous noués sur
place avec des opérateurs
économiques togolais ?

Beaucoup de relations ont été
nouées avec les opérateurs
économiques togolais ; d’ores et déjà,
je suis confiant que les contacts
établis vont générer de bonnes
affaires pour le Togo et la Suède.

Le bilan est-il encourageant ?
 Comme je l'ai dit plus tôt, c’est

très promettant.
Parlez-nous un peu des

opportunités d’affaires existantes

M. Laurent LAWSON, Chef de la délégation suédoise
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TRUCS & ASTUCES

« Vous avez tout pour réussir dans un
monde qui devient de plus en plus
compétitif. Beaucoup de difficultés qui
compliquent la situation dans d'autres
pays n'existent pas ici. Maintenant, il
s'agit de gérer les problèmes
politiques et socio-économiques dans
l'esprit de tolérance, de confiance, de
compréhension mutuelle et de
fraternité », Joseph Weiss,
Ambassadeur allemand, doyen du

corps diplomatique, discours présentation des vœux
au chef de l’Etat

RITOZEKLA

IMAGES DE LA QUINZAINE

La protection de la vie privée a été affirmée en 1948 par la Déclaration
universelle des droits de l’homme des Nations unies (art. 12). Cette protection
contre toute intervention arbitraire revêt plusieurs aspects :     la protection
du domicile : par exemple, la police ne peut y pénétrer que dans certains
cas fixés par la loi ;     le secret professionnel et médical : un médecin ne
peut révéler les éléments du dossier médical d’une personne sans son
consentement ;     la protection de l’image : il est interdit de reproduire
l’image d’une personne sans son autorisation. Cette règle concerne tout le
monde et pas seulement les "personnes publiques". Il existe néanmoins
des limites tenant au cadre dans lequel une image a été réalisée. La
protection n’est pas la même pour une photographie prise lors d’une réunion
publique (ex : réunion politique) ;     la protection de l’intimité : des éléments
concernant les relations amoureuses ou les préférences sexuelles d’une
personne ne peuvent être révélés.
De même, les écoutes téléphoniques sont réglementées. Les écoutes
judiciaires, réalisées au cours d’une enquête sur une infraction, doivent l’être
sous le contrôle d’un juge d’instruction.  A rappeler que le développement
de l’informatique pèse beaucoup sur les libertés et le respect de la vie privée,
et à cet effet, des efforts immenses méritent d’être faits au Togo.

Juriste togolais,
membre de
l ’ a s s o c i a t i o n
internationale de droit
pénal. Il est élu en
novembre dernier par
l'Assemblée générale
des Nations Unies
comme juge
permanent au
Tribunal pénal
International (TPIY). Il

a prêté serment le 12 décembre dernier à la
Haye, siège du tribunal.  Le TPIY est mandaté
pour poursuivre et juger les crimes suivants :
infractions graves aux Conventions de Genève
de 1949, violations des lois ou coutumes de la
guerre, crimes contre l'humanité, génocide. Il
est compétent pour juger les crimes commis
par des personnes physiques sur le territoire
de l'ex-Yougoslavie depuis 1991.

KOFFI KUMELIO AFANDE

Avocat au Barreau du Togo.
Commis avocat de défense de
Simliya Kpatcha pour le
procès du 6 décembre 2013
aux  assises de la Cour
d’appel de Lomé, Me ADIGBO
Toussaint a brillé par son

absence le jour J, provoquant, d’après les
textes,  un report automatique du jugement .
L’homme, par la voix d’un de ses confrères à
la barre, a informé la cour n’avoir été informé
de rien. Le barreau a pourtant saisi tous les
avocats commis pour la Cour d’assises, la
preuve, sur 18 affaires connues, seul le cas
tuerie des jeunes filles de Lomé dans lequel
devait intervenir Me ADIGBO a connu cette
scène déplorable.

1. Avoir des relations sexuelles soulage les maux
de tête. Chaque fois que vous faites l'amour, il
libère la tension dans les veines du cerveau.
  2. Un grand nombre de rapports sexuels peut
dégager le nez bouché. Le sexe est un
antihistaminique naturel. Il aide à lutter contre
l'asthme et les allergies.
  3. Faire l'amour est un traitement beauté
spectaculaire. Les scientifiques ont découvert
que lorsqu'une femme a des rapports sexuels,
cela produit une grande quantité d'œstrogène
qui donne brillance et douceur aux cheveux.
  4. Le sexe est l'un des sports les plus sûrs.
Faire l'amour souvent renforce les muscles du
corps féminin et masculin. C'est plus agréable
que de nager 20 longueurs dans la piscine et il
n'y a pas besoin de chaussures  spéciales !
  5. Faire l'amour lentement, en douceur et de
manière détendue réduit les chances de souffrir
de dermatite, d'éruptions cutanées et d'acné. La
sueur produite nettoie les pores et rend votre
peau luisante.
  6. Faire l'amour peut brûler toutes les calories
que vous avez accumulées pendant le dîner
romantique avant le coucher.
7. Le sexe est un divin remède à la dépression.
Il libère des endorphines dans le sang, créant
un état d'euphorie et laissant les femmes et les
hommes avec le sentiment d'être unique.

Deux prêtres vont se doucher. Comme il n’y a pas de
savon, l’un d’eux va en chercher dans sa chambre sans
prendre la peine de s’habiller.
Il prend 2 morceaux de savon, et retourne vers la douche.
Il est à mi-chemin lorsque trois nonnes arrivent dans sa
direction.
Il n’a aucun endroit où se cacher. Il se plaque alors
contre le mur comme une statue.
Les nonnes s’arrêtèrent, stupéfaites de voir une statue
si réaliste. La première nonne tend la main et touche
son pénis. Surpris, il laisse tomber un morceau de
savon.
- Oh! Regardez, c’est un distributeur de savon.
La seconde nonne veut aussi essayer et tire également
sur le pénis. Il laisse tomber son deuxième morceau de
savon.
La dernière nonne n’est pas la moins curieuse et tire
trois fois sur le pénis sans résultat. Elle continue son
effort et soudain s’écrie:
- Sainte Mère de Dieu, il donne également le gel douche!

Un rapport de l’Organisation Mondiale de la Santé (OMS) montre les répercussions
de la crise économique sur la santé des européens. En Grèce, les citoyens vont
jusqu’à s’infecter avec le VIH pour accéder à certaines aides gouvernementales
encore disponibles.
Le rapport indique que le nombre de personnes contaminées par le VIH en Grèce a
augmenté « considérablement » depuis 2008, estimant que près de la moitié des
nouvelles infections au VIH ont été auto-infligées. Les personnes malades peuvent
ainsi recevoir des prestations de 700• par mois et être admis rapidement à des
programmes de substitution aux drogues. Selon Jenny Kremastinou, directrice du
Centre de Prévention d’Athènes (Keelpno), la poussée de l’épidémie du Sida serait
liée à l’augmentation du nombre de personnes qui se feraient contaminer de leur
propre gré pour se déclarer officiellement séropositives et ainsi recevoir une
prestation spécifique.

 « Nous ne pouvons pas être en train de rechercher
les voies et moyens de relancer la
perspective d’organisation
d’élections locales, de donner une
impulsion nouvelle au processus de
décentralisation, de faire en sorte
que les organes des collectivités
locales soient crédibles et
démocratiques » et « en même

temps envisager des moyens non démocratiques de
gestion des villes. C’est tout simplement absurde».
Gilbert BAWARA, Ministre de l’Administration
territoriale

« Au cours de cette année, nous
avons connu des élections
législatives qui ont été truquées avec
l’assentiment du président national
de l’UFC, remettant ainsi en cause
la voix à une alternance pacifique au
Togo… Il y a eu des turbulences,
des troubles sociopolitiques au
cours de cette année comme en
2012. Il y a eu la manipulation de la
justice, des emprisonnements

d’hommes politiques  » Nicodème HABIA, Ancien
vice-président de l’UFC, exclu et chassé du parti.

GRÈCE : ILS S’INJECTENT LE VIH POUR 700• D’AIDES
SOCIALES PAR MOIS

LES DIFFÉRENTS DROITS DES CITOYENS

Chaque citoyen a-t-il droit au
respect de sa vie privée ?

L'homme a été condamné à dix ans de prison... Elle a affronté son violeur à la barre:
une chèvre était présente lors du procès de l’homme s’étant livré sur elles à des
pratiques zoophiles au Kenya, rapporte la chaîne KTN. Elle n’a pas témoigné mais la
vue de l’animal abusé à sans doute joué dans l’aveu du suspect: «Il a avoué s’être
engagé dans des relations sexuelles avec une chèvre», rapporte la télévision
kenyanne, précisant que la cour avait été très choquée. L’homme a demandé par-
don, expliquant que son épouse était handicapée et dépendait de lui pour vivre. Mais
la justice n’a pas considéré cela comme une circonstance atténuante: pris en fla-
grant délit par «un homme qui passait près du buisson où l’acte a eu lieu», l’homme
a écopé de dix ans de prison pour «bestialité». La chèvre, elle, a «regardé calme-
ment la sentence infligée à son assaillant».

KENYA: UNE CHÈVRE ASSISTE AU PROCÈS
DE SON VIOLEUR

X

 ADIGBO TOUSSAINTMe

‘’Saint’’ Mandela, porté sous terre: même les dieux meurent! Funérailles de Mandela: poignée de mains historique Obama-Raul
Castro, président de deux Etats ennemis jurés

LES EFFETS
MIRACLES DU SEXE
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l ’opposition ou de la popularité
suffisait pour gagner les élections et
prendre le pouvoir, Gilchrist Olympio
l’aurait déjà réalisé, puisqu’il était
appelé le leader charismatique et
incontesté de l’opposition. Les foules
qu’il a drainées au Togo avant son
accord avec le RPT est sans
commune mesure avec les militants
qui sortent aujourd’hui pour soutenir
tous les autres partis et
regroupements politiques. Toutefois,
personne ne peut dénier à Jean-
Pierre Fabre le droit de se voir
candidat unique de l’opposition. Ce
que nous redoutons c’est la
multiplication des candidatures au
niveau de l’opposition en 2015. Il ne
sert à rien que le leader de l’Alliance
Nationale pour le Changement
(ANC) se choisisse comme candidat
unique de l’opposition et que ses
pairs ne l’acceptent pas et se
présentent en même temps que lui.
Pour nous, il est important que
quiconque veut être candidat en
2015 soit désigné unanimement par
l’ensemble de l’opposition.
Qui peut être selon vous le candidat
unique de l’opposition en 2015,
sans oublier qu’un sondage sérieux
a déjà donné Faure largement
gagnant devant n’importe quel
adversaire
 D’abord il faut dire que le sondage
auquel vous faites allusion est de la
supercherie, destinée à abuser les
populations et à décourager les
partis politiques. Il s’agit pour ceux
qui les ont commandités de faire
croire à l’opinion nationale et
internationale que Faure
Gnassingbé est de loin le plus
populaire de la classe politique.
Heureusement que les populations,
et mieux encore la communauté
internationale, ne sont pas dupes
pour croire à ces sornettes. C’est du
faux, c’est de la manipulation ce

sondage.
Pour ce qui concerne le candidat
unique de l’opposition, l’Appel des
patriotes n’en a aucun et ne pense à
aucun. Notre seul souhait est que le
candidat unique de l’opposition
émane de toute l’opposition ; et
puisque nous sommes au Togo,
nous avons souhaité que ce candidat
entre dans des critères qui favorisent
l’alternance. L’alternance politique
au Togo s’enferme dans une
problématique dont la résolution
passe par la capacité à convaincre
les tenants actuels du pouvoir que le
changement ne se fera pas contre
eux. Cela suppose que le candidat
unique de l’opposition soit une
personne qui rassure le camp d’en
face, la communauté internationale
et possède de réelles compétences
pour diriger le pays et régler les
problèmes.
Plusieurs semaines que le Togo est
sans premier ministre en activité,
et donc sans ministre de la santé,
selon la nouvelle configuration  du
gouvernement, y-a-t-il une raison de
s’en préoccuper outre mesure ?
Le pays se retrouve sans Premier
ministre depuis plus d’un mois
quand le titulaire du poste a été
évacué en France pour raison de
santé. Il se trouve qu’il fait en même
temps office de ministre de la santé.
Il faut s’en préoccuper parce que le
gouvernement est amputé de son
chef, c’est-à-dire du maillon
essentiel de la chaîne. Tout le monde
peut tomber malade, et c’est en cela
que nous souhaitons un prompt
rétablissement au Premier ministre.
Cependant, s’il s’avère que le
Premier ministre doit rester
longtemps alité, il est important que
le chef de l’Etat en nomme un autre
qui prenne la tête du gouvernement.
Abordons un sujet économique, le
Togo se prépare à rentrer dans l’ère
OTR (Office togolais des recettes).
Doit-on s’en féliciter ?

Si le Togo doit se doter d’un Office
Togolais des Recettes qui permette
de mobiliser les recettes et
d’instaurer la transparence dans la
gestion des ressources nationales,
nous ne pouvons que nous en
féliciter. La nationalité de la
personne qui va diriger cette
structure importe peu ; l’essentiel
est que le pays ait des résultats.
Mais nous sommes au Togo et notre
crainte est que l’OTR ne soit pas
une institution de plus comme la
Cour des Comptes, la Cour
Constitutionnelle, la HAAC, etc.
Le gouvernement vient d’entamer
des consultations avec l’ensemble
des partis politiques afin de
préparer les élections locales, n’est-
ce-pas une bonne nouvelle ?
Bonne nouvelle, en effet ; sauf que
nous ne sommes pas convaincus
de la sincérité du pouvoir à
organiser dans les meilleurs délais
les élections locales. Vous savez
bien que la configuration
administrative du pays arrange le
parti UNIR qui contrôle les
préfectures et les délégations
spéciales, deux instruments
favorisant la conservation du
pouvoir. L’organisation des locales
permettrait aux partis de l’opposition
de conquérir les conseils des
régions, des préfectures et des
communes ; ce qui chamboulerait
la gestion de localités et
handicaperait le parti UNIR dans la
manipulation des élections. Ces
consultations qu’entreprend le
ministre de l’administration
territoriale, de la décentralisation et
des collectivités locales avec les
partis répondent aux pressions des
partenaires qui n’ont de cesse
d’insister que les élections locales
se tiennent au Togo.
10 décembre, c’était la journée
internationale des droits de
l’homme. En cette année 2013 qui
finit, quel regard portez-vous sur

la situation des doits de l’homme
au Togo ?
Le concept des droits de l’Homme
a encore du chemin pour entrer dans
la culture politique. Les droits de
l’homme ne sont pas respectés au
Togo ; on a même signalé il n’y a
pas longtemps des cas de torture.
Cependant on ne peut pas nier que
des efforts sont en train d’être faits,
comparé au passé. L’existence au
Togo du HCDH et la participation du
gouvernement aux différentes
rencontres de Genève sur
l’évaluation des droits de l’homme
est une marque de courage qui
dénote la volonté de faire évoluer les
droits de l’homme au Togo.
Allons à l’international, Nelson
Mandela n’est plus, qu’est-ce-que
toute la mobilisation extraordinaire
de Chefs d’Etat et de gouvernement
du monde pour lui rendre hommage
signifie pour vous ?
 De la récupération politique, de
l’hypocrisie. La kyrielle de chefs
d’Etat qui s’étaient rendus en Afrique
du Sud pour rendre hommage à
Madiba sont tout le contraire de cet
illustre disparu. Ce sont des
revanchards, des « pouvoiristes
(amoureux du pouvoir) » et des
jouisseurs. Ils sont au pouvoir, pour
la plupart, depuis des décennies et
font souffrir leurs peuples ; et ce
n’est pas demain qu’ils voudront se
séparer de leur fauteuil. Honte à eux !
Que l’exemple de Madiba leur serve
de leçon, et que la vie de ce grand
homme, son humanisme, sa
conception du pouvoir, empreinte de
désintéressement et de la crainte de
Dieu, et surtout sa capacité à
accorder le pardon à ses ennemis,
inspirent nos chefs d’Etat en Afrique.
Comment pouvons-nous avoir le
continent dont le sous sol est le plus
riche de tous les autres et que les
peuples de cette Afrique soient dans
un tel état de pauvreté ? La réponse
est simple : les élites africaines,

politiques comme intellectuelles,
manquent de profondeurs. Elles
doivent se donner des valeurs et des
principes. Et tous ces ressorts dont
les élites africaines ont besoin pour
changer le destin de nos pays et de
notre Afrique, on les retrouve chez
Nelson Mandela. Que ce valeureux
fils d’Afrique serve de modèle à nous
tous.
Quel regard portez-vous sur la
politique africaine de François
Hollande qui a fait gronder  hier
l’applaudimètre par son choix de
rompre avec la françafrique.
Vous savez, les chefs d’Etat français
passent mais la Françafrique ne
trépasse pas. Cette Françafrique à
la vie dure et résiste même aux
présidents français qui viennent du
parti socialiste. En réalité, la France
n’a jamais abandonné sa vocation
d’être une puissance néocoloniale.
Est-ce que vous observez la même
attitude chez les britanniques ? Vous
croyez que leurs anciennes
possessions coloniales n’ont pas
de soucis ? Ce qui est grave : ce sont
les dirigeants africains eux-mêmes
qui permettent à la France de
dominer nos Etats. Regardez
l’intervention au Mali. Toutes les
armées africaines étaient
incapables de se mobiliser pour
chasser les forces djihadistes du
Mali. Idem pour la Centrafrique ou
l’Union africaine à laisser à la
France la décision d’aller faire le
maintien de la paix dans ce pays. A
quoi servent toutes ses institutions
panafricaines ? Vous pensez que
des soldats français viendraient
mourir en Afrique pour les beaux
yeux de Chimène ? Il y aura des
contreparties ; et c’est triste pour
cette Afrique qui recherche
davantage son indépendance de
retourner dans l’escarcelle de
l’ancienne puissance coloniale.

« Il ne sert à rien que le leader de l’ANC se
choisisse comme candidat unique de l’opposition

et que ses pairs ne l’acceptent pas »

INVITE SPECIAL

Suite de la page 3

Propos recueillis par Y.G

Les hommes de Dieu se
mobilisent pour redorer le blason
de l’église et restaurer leur autorité
fragilisée ces dernières années
par les écarts  d’une frange de la
corporation. Longtemps, aucun
organe digne de ce nom n’a pu se
const i tuer pour défendre les
intérêts des pasteurs et se pencher
sérieusement sur les maux qui
minent la corporation. Aujourd’hui,
l’Observatoire togolais des églises
(OTE) présidé par le Rév. Pasteur
Cyrus PADABADI joue parfaitement
ce rôle. A son initiative, le corps
pastoral dans sa majorité et une
pléthore d’invités se sont retrouvés
le 17 décembre dernier à Lomé
pour une conférence-débat autour
du thème : « Enjeux et défis de
l’église pour l’érection d’une cité
paisible »  Dans son discours
d’ouverture, le Rév. Cyrus pose
clairement le problème « Dans
notre société aujourd’hui, force est
de constater que pour mille et une
raisons les unes et les autres
justif iées, les hommes de Dieu
perdent de leur autorité, de leur
influence, de leurs privilèges, ce

RELIGION / OBSERVATOIRE TOGOLAIS DES EGLISES

Des pasteurs s’engagent pour l’érection d’une cité paisible

qui n’est pas de nature à conforter
leur pouvoir  ef fect i f  pour agir
efficacement sur l’érection d’une
ci té pais ib le ».  Présentant
brillamment la communication du
jour,  le Pasteur TCHABLI a
décrypté avec les mots justes les
enjeux et défis de l’église pour

une mei l leure contr ibut ion à
l ’érect ion d’une ci té pais ible.
« L’évangélisation aujourd’hui fait
le lit des propagandes égoïstes,
pr iv i légiant l ’or ientat ion des
peuples vers soi plutôt que vers
Dieu… beaucoup de pasteurs
œuvrent aujourd’hui pour une

Table d’honneur, au micro (milieu), le Rév. Pasteur Cyrus Padabadi

vision particulariste et belliqueuse,
la nécessi té de ressouder les
l iens pour former un corps
homogène qui navigue dans le
même sens et  lut te pour les
mêmes intérêts, c’est-à-dire ceux
de Dieu, s’impose aujourd’hui », a-
t-il indiqué. D’échanges fructueux
ont été engagés autour de la
communicat ion du jour et  de
profondes réflexions partagées ont
permis aux part ic ipants de
formuler de pert inentes

recommandations, pour permettre
à l’OTE, soutenu par l ’autorité
publ ique, d’or ienter avec
beaucoup plus de méthode et de
détermination sa mission. Cette
rencontre a également permis de
renforcer davantage les liens de
sol idar i té et d’union entre les
pasteurs participants. Vivement
que l ’OTE ote de la bonne
semence l’ivraie qui gangrène et
salit la maison du Christ.

Vue partielle des participants
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   La Symphonie N° 36 du 20 Décembre 2013

Le 10 décembre 2013, les droits de
l’homme étaient à l’honneur, le
monde entier célébrait la journée
internationale des droits de
l ’homme, un événement  qui
coïncide avec le 65è anniversaire
de la Déclaration universelle des
doits de l ’homme. Diverses
manifestations au Togo ont marqué
ces célébrations. Pour sa part, la
branche togolaise des Nouveaux
Droits de l’Homme International

65E ANNIVERSAIRE DE LA DECLARATION
UNIVERSELLE DES DROITS DE L’HOMME

NDH-Togo marque
l’événement par un match

de football : MEDIA FC
atomise AGENA 3-0

(NDH-Togo) a initié un match de
football qui a opposé MEDIAS FC
et AGENA. La bouillante équipe des
journalistes amenée par Steven
Lavon a remporté le joli trophée
mis en jeu en écrabouillant les
gendarmes de l’AGENA sur leurs
propres installations par trois buts
à zéro. Tout s’est joué en deuxième
partie, Amewou de la TVT change
en premier le marquoir par une
frappe en trombe qui cloue le
portier d’Agena au pilori avant que
le métronome Yves Galley ne porte
le score à 2-0  par un coup de tête
rageur. Amewou reviendra en fin de

partie signer son doublé du jour en
transformant un penalty. Au-delà de
l’enjeu sportif de ce match, pour
Me Bert in Amégah-Atsyon,
président de NDH-Togo, la
rencontre revêt un caractère
part icul ier, un acte fort de
rapprochement et de réconciliation
des togolais.  « Nous avons vu les
militaires et les civils joués au camp
gendarmerie sans bavure, sans
atermoiement, et tout s’est passé

comme sur des roulettes et nous
nous en félicitons. C’est le lieu de
rappeler à ceux qui pensent que
les togolais sont divisés qu’en fait,
i ls ne le sont pas. C’est des
querelles artificielles que les gens
entretiennent pour diviser les
populations et ceux-là qui sont
appelés à assurer leur sécurité »,
a-t-il expliqué. NDH-International
est une  ONG près les Nations
unies, sa branche togolaise est
connue pour son sérieux, son
impartialité et sa rigueur objective
dans la défense des droits des
citoyens.

Symbole fort d’unité nationale, militaires et journalistes réunis autour du
Pdt NDH-Togo pour célébrer une victoire paratgée

L’observatoire togolais des églises
veut se donner les moyens
stratégiques pour mener à bien sa
mission, celle de réguler et de
contrôler l’action des pasteurs et la
gestion responsable des églises
aux fins d’assainir la corporation.
Pour un meilleur quadrillage de la
préfecture du Golfe, les

Le bureau OTE de la zone
Sanguera officiellement installé

responsables de l’OTE optent pour
des bureaux de zones bien
déterminées. Le dimanche 08
décembre dernier, le bureau exécutif
de l’OTE conduit par son président le
Rév. Cyrus PADABADI était à Sanguera
pour la présentation officielle du
bureau de cette zone. La cérémonie
s’est déroulée à l’Eglise

internationale La Lumière des
Nations en présence d’une grande
assemblée composée de pasteurs,
de fidèles et de chefs traditionnels.
Le Pasteur AGBODRA K. Marc est le
président du bureau élu de cinq

membres, il sera assisté du Pasteur
Tcha Joachim, secrétaire général, du
Pasteur Amekoudji David, trésorier
général avec son adjoint le Pasteur
Azougo Agbéti, et du Pasteur Saki
Delali, conseiller.

 Que deviennent les footballeurs
togolais à la fin de leur carrière ?
Cette question pose une
problématique qui a le mérite de
nourrir de sérieuses réflexions. Si les
footballeurs occidentaux ont la
culture de la préparation de l’après-
carrière, conscients que le football
ne dure pas toute une vie, les
africains, particulièrement les
togolais,  sur ce registre ont encore
beaucoup de choses à assimiler. Il
n’est pas si étonnant de retrouver
dans nos rues des joueurs de foot
qui ont fait parler d’eux hier, qui ont
porté haut le flambeau sportif
togolais, certains fragilisés par
l’alcool, d’aucuns mendiant, et pour
d’autres à la charge de la famille.
Pourtant certains de ce lot ont
compté hier des millions. La
Symphonie est tombé sur un ancien
footballeur togolais, versé aujourd’hui
dans une nouvelle activité lucrative,
il s’agit de Bobo Komahé, qui a bien
voulu partager avec le public
l’expérience de sa reconversion
        Bobo footballeur
L’homme, la trentaine aujourd’hui,
s’est révélé au grand public dans
l’entrejeu de Gbohloesu des Lacs en
deuxième division en 1996-97.
L’entraîneur Feu Amelete Abalo
détecte l’or à ses pieds et le joueur
pose ses baluchons à Asko de Kara
en 1998 où son talent va fortement
contribuer à écrire de belles pages
de l’histoire du club. Court sur
pattes, puissant frappeur, tireur
magistral de coups francs, Bobo
apporte une efficacité à l’offensif
d’Asko par sa vision limpide du jeu
et ses relances d’une précision à la
Beckam. En 2002, l’AS Douanes de
Lomé l’arrache à ses fans de Kara,
mais le joueur n’y jouera que deux
saisons, auréolé d’un titre de
champion du Togo. Une vilaine
blessure au genou le forcera à mettre
fin à sa courte carrière, alors qu’il
avait le pied à l’étrier.
Nouvelle vie de Bobo

Bobo Komahé, ou la reconversion
exemplaire d’un ancien footballeur

Du football aux affaires, Bobo a franchi
le pas sans chercher midi à quatorze
heures, d’autant plus que depuis
footballeur, il nourrissait déjà le rêve
de sa nouvelle activité. Bobo Komahé

est aujourd’hui directeur général de
BORIS SHOP, une société de vente
d’équipements sportifs à Lomé. Mais
les débuts ont-ils été pour autant
faciles ? Bobo répond : « Pas du
tout. J’avais le plan très bien défini,
mais il fallait de l’argent pour tout
monter. Comme je n’avais pas la
fortune requise, j’ai commencé par
économiser peu à peu et
j’investissais dans l’achat des
équipements sportifs petit à petit. J’ai
réussi à remplir une caisse, et hop,
je m’installe  au bord de la grande
route (Von Ismad à Casablanca).
Rigoureux dans la gestion, je
dispose aujourd’hui, grâce à Dieu de
plusieurs caisses d’équipements de
football, des jeux de maillots, des
chaussures, des survêtements, des
protèges… je viens d’acquérir un
matériel de flocage de numéro sur
maillots, et j’ai plus d’un employé ».
Mais Bobo ne compta pas s’arrêter
là et compte multiplier des annexes.
« Aujourd’hui, j’ai réussi à ouvrir une
boutique à Nyékonakpoe en face de
la station Shell. Pour y arriver, j’ai
été soutenu financièrement par M.
SODO René, responsable de
Gaillards Club Akekle de Baguida,
qui a cru en ce que je fais, et qui a
choisi de m’accompagner pour
récompenser mon humilité et mes
efforts. » a-t-il expliqué. Outre cette
activité, Bobo est le fondateur de
l’ONG CJD qui intervient dans le
développement durable. Pour les
jeunes footballeurs actuellement en
activité, et même pour des
professionnels millionnaires, le
parcours de Bobo dans une moindre
mesure, devrait interpeller et réveiller
les consciences. Il y a une vie après
le football, et parfois, le football avec
tout son robinet financier, pour te
quitter, n’avertit pas. A bon entendeur,
Salut !

Bobo servant un client venu acheter un ballon

Vue partielle des équipements de Boris Shop

Lions Clubs International dans son programme d’action pour soutenir et
servir  les jeunes a élaboré un projet pilote dénommé Lions Quest. Une
séance d’échanges sur le sujet s’est tenue le  vendredi 13 décembre dernier
avec des responsables de la direction de l’enseignement secondaire et les
directeurs d’écoles à Lomé. Objectif,  vulgariser et permettre aux différents
acteurs de s’imprégner du programme Lions Quest porteur du projet pilote
qui déjà,  a été expérimenté dans 80 pays à travers le monde.
D’entrée,  le vice gouverneur du District 403A2 Lions Tobias BRUCE, dans
son mot de bienvenue, a tenu a souligné  l’importance de ce programme
pour les jeunes dans leur évolution future.
Pour la mise en exécution de ce projet pilote, six (6) écoles dont le lycée
kouvahey, CEG Djidjolé, CEG Agoe Centre, Lycée Agoè Est, Collège Mouette
du plateau et le collège protestant d’Aného ont été choisis dans la région
Maritime. Le programme Lions Quest contient en son sein  trois niveaux : les
clés pour grandir destiné au niveau primaire, les clés pour l’adolescence
pour le collège et les clés pour l’action pour le lycée.
Au cours des travaux de cette rencontre, le  programme Lions Quest,
sommairement présenté par  le Lions Folly EKOUE KOUVAHEY, Coordinateur
du projet a permis aux uns et aux autres  de comprendre que les programmes
Lions Quest permettent globalement aux jeunes de développer la
responsabilité personnelle et sociale, de partager et d’enseigner les valeurs
civiques, l’esprit d’équipe et d’entraide. Ce programme permet aux jeunes
de s’extérioriser par la communication avec les autres et leur permet d’avoir
un mode de vie équilibré. Le jeune apprenant à travers ce programme
s’autodiscipline, donne du sens à sa vie et vit des vraies valeurs, exprime
ses sentiments, gère des conflits, dit non aux tentations de l’alcool, du tabac,
des drogues, à la violence, au vandalisme, à l’exclusion, à l’école
buissonnière, au racket…. . En somme, le programme Lions Quest fait de
l’apprenant un citoyen éclairé, un homme complet donc. C’est en ce sens
que Peter Benson Président de Search Institute affirmait : « lorsque les
programmes de Lions Quest sont entièrement enseignés, ils développent
trente (30) des quarante (40) attributs qui sont indispensables pour l’évolution
positive des jeunes ». Vivement  qu’à travers la sensibilisation sur ce
programme le secteur de l’éducation trouve des ressources requises pour
affermir des valeurs et des vertus qui font des apprenants de vrais leaders
de demain.

LE PROGRAMME LIONS QUEST BIENTÔT
DANS CERTAINES ECOLES DE LOME

Les 5 membres du bureau OTE de Sanguera, le président
Agbodra, 1er à gauche
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